
Texte lu lors du culte de rentrée du 22 septembre 2019 „Si notre paroisse était un bâteau...“  

L’Eglise dont je rêve…

L’Eglise dont je rêve est un peuple nomade.

Elle se redit sans cesse : « Mon père était un Araméen errant ».

L’Eglise dont je rêve n’a pas la vérité

Mais elle montre du doigt Celui qui est » le chemin, la vérité et la vie. »

L’Eglise dont je rêve n’a pas plus de prétentions

Que son Maître dont la vie n’était qu’errance et semence.

L’Eglise dont je rêve aime le monde tel qu’il est,

traversé par le péché et par la grâce.

L’Eglise dont je rêve a une prédilection originelle

Pour ceux qui n’ont ni savoir, ni pouvoir, ni avoir.

L’Eglise dont je rêve ne juge pas, elle dialogue,

à l’image d’une réalité qui est encore devant elle, le Royaume.

L’Eglise dont je rêve n’est pas une pyramide.

« Tous responsables dans l’Eglise » dit-elle, mais il faut du temps

Pour faire ce qu’elle dit.

L’Eglise dont je rêve sait que la Bonne Nouvelle est

Toujours bonne et toujours nouvelle.

L’Eglise dont je rêve, c’est toi, c’est moi, c’est nous.
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